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ESPAGNE.
BURGOS le 8. Février. L'Empereur a ordonné là for-

mation d'une armée sous la dénomination du Nord de
l'Espagne. Les troupes qui la composent sont : i. la

devision d'arrière-garde aux ordres du général Reillc : 2.
.1» division de réserve aux ordres du général Caffarelll ;'5. tes corps de la garde impériale stationnés en Espagne,
sous ks ordres du général Dorsenne ; 4. h brigade de
cavalerie légère du général Watier , et la légion de gen- :
darmerie à cheval , qui sont a Burgos ; 5. la divifion
du général Bonnet , stationnée dans les Asturies ; 6. la
"première divifion d'arriêre-garde aux ordres du général Se-
ras ; 7- toutes les troupes de garnisons et autres qui se
trouvent dans l'arrondissement ci-après déterminé. L'arron-
dissement de l'armée du Nord de l'Espagne est Composédus provinces ci-après , savoir : 1. La province de Navar-

re , formant le 3me gouvernement de l'Espagne ; 2. les
trois provinces de la Biscaye , et la province de Saint-An-
der , formant le 4tne gouvernement de l'Espagne ; 3. ks
provinces de Burgos , Aranda et Sorià , formant la stne'
gouvernement de l'Espagne ; 4. les provinces de Paien-
cia , Valladolid , Léon, Benavente, Toro et Zamora , for-
mant le rsme gouvernement de l'Espagne ; 5. la province
des Asturies; 6. la province de Salamanque.

L'Empereur a nommé M- le maréchal duc d'lstrie colonel-
général de la garde impériale, général en chef de l'arméedu Nord de l'Espagne , et le général de brigade Lecamûs ,-
chef d'état-major de cette armée.

Le quartier-général de l'armée est établi a Burgos. Il se-ra de plus attaché à l'armée du Nord , un intendant-géné-
ral , maître des réquêtes ou conseiller d'Etat , chargé de
la direction supérieure de l'administration ; un inspecteur
aux revues , chargé en chef des revues ; huit auditeurs
tfû conseil d'Etat , un commissaire-ordonnateur en chef ;
vn receveur-général ; un payeur-général.

L'arrivée de M. le maréchal Bessières , duc d'lstrie , a
fait ici la plus agréable sensation. Sa conduite antérieure
dans ce pays lui avoit attiré tous les cSurs. S. Exc. a fait
publier la proclamation suivante :

PROCLAMATION.
Aux habitant des provinces de Biscaye, de Guiptiséod ,

d'Alava, de la Navarre, de Burgos , de la Mon-
tana , de Soria , d'Aranda , de Valladolid , de
Palencia , de Léon , des Asturies , de Benavente ,
de Toro , de Zamora , et de Salamanqut.

Espagnols !
L'Empereur Napoléon vient de me confier le commande-

ment en chef de son armée du nord de l'Espagne.
J'éprouve une grande satisfaction \ me trouver au milieu

-de vous une seconde fois. Je me rappelle avec plaisir l'en-
thousiasme et les sentimens que vous m'avez montrés pour
l'Empereur et pour votre roi Jofeph , et votre empresse-
ment à pourvoir aux besoins de mon armée.

Alors. , vous éiiez pleins de confiance , de soumission
pour mes ordres , et de fermeté Contre ks ennemis de la
tranquillité publique. Les communications entre vos pto-
virces étoient sûres et faciles ; vos personnes et vos pro-
priétés etoient respectées ; l'ordre et l'harmonie régnoient
partout.

Aujourd'hui quelques hommes égarés, vils instrumens des
passions haineuses de nos ennemis communs, infestent quel- i

gues portions de vos provinces , gênent vos communica-
tions, rendent nécessaire la présence d'une armée nombreu-
se . et tarissent pour vetus toutes les sources de la prospé-
rité publique.

Secondez les colonnes que j'envoie pour les détruire : ne
souffrez plus qu'ils approchent impunément de vos villes et
«te vos villages ; surveillez et faites connoître leurs moU-
vemens , leurs démarches et celles de leurs lâches parti-
sans , et bientôt tous vos maux auront cessé.

Ces hommes égarés , jouets involontaires de la politique
atroce des ennemis du continent , peuvent encore prévenir
le sort qui les attend : je leur offre le pardon le leur con-
duite passée. Les commandans militaires ont partout l'or-
dre de recevoir leur soumission ; ils peuvent rentrer dans
kurs froyers avec la certitude d'être protégés.

Mais s'ils restent sourd à la voix de la clémence , ils se-
ront poursuivis sans relâche et repoussés de partout. De la
destruction de toutes leurs bandes dépend votre repos ; la
diminution des sacrifices qui vous sont imposés , et votre
bonheur.

Je m'occuperai sans relâche de tout ce qui intéresse votre
prospérité : je recevrai et j'examinerai par moi-même tou-
tes les réclamations que vout auriez à me faire. Des hom-
mes choisis parmi vous seront chargés de me faire connoître
vos besoins et tous tes embarras de votre situation : je trou-
verai ks moyens de l'améliorer. Je maintiendrai partout
une discipline sévère : personne , soit Français , soit Es-
pagnol , ne violera impunément ks devoirs de sa place , et
ce qu'il doit à 1 Empereur et k son auguste frère le roi
Jofeph.

Le grand Napolion veut guérir tous vos maux : que vo-
tre conduite vous rende dignes de sa protection, et comp-
tez sur k zèle que je mettrai a remplir ses intentions bien-
faisantes envers vous.

Fait au quartier-général de Burgos, le i. février Ign.

Signé le maréchal Dv e »T sT r i e ,
Commandant en chef l'armée du Nord de l'Espagne.

SUISSE.
fcERNÈ le 6. Février. Suivant des lettres de Genève

*°utes les troupes françaises qui étoient dans le Valais en>*ùt parties. 11 n'y reste plus aucun militaire , k l'excep-

SPANJEN.

BURGOS den 8. februarij. De Keizer heeft bevolen éehèArmée onder den naam van dievan hetNoorden van Span-jente formeeren. De Troepen die dezelve uitmaken zijn :
I. De Divifie van de Agterhoede onder deorders van den Gene-
raal Reille; a. DeDivifie van Referveonder de orders vandenGéneraal Cafarelli; 3. Het Corps der Keizerlijke Garde, on-der de orders van den Generaal Dorfenne, in Spanjen gefta-tionneerd ; 4. De Brigade ligte Cavalkrie van den GeneraalWatier en het Legioen Gendarmerie te paard, thans te Bur-gos ; 5. De Divifie van den Generaal Bonnet , in Àfturiengeftationneerd ; 6. De eerfte Divifie der Agterhoede onder deorders van den Generaal Seras ; 7. Alle de Garnifoens en ande-re Troepen, die zich in het hier na omfchreven Arrbndisfe-
ment bevinden. Het Arrondisfement van dé Armée van hetNoorden Van Spanjen beftaat uit de volgende Provintien ; te
weten: I. De Provintie van Navarre, uitmakende het 3deGouvernement van Spanjen ; 2. De drie Pfovintién van Bis-caijen en de Provintie van St. Ander, uitmakende het 4deGouvernement van Spanjen; 3. De Provintien van Burgos,Aranda en Sorfa, uitmakende het sde Gouvernement van Span-jen;4. De Provintien van Fakncia, Valladolid, Leon , Be-
navente, Toro enZamora, uitmakende het 6de Gouvernementvan Spanjen ; 5. De Provintie van Afturien ; 6. De Provin-tie van Salamanca.

De Keizer heeft den Maürfchalk Hertog van Iftrien , Kolonel
Generaal van deKeizerlijke Garde, tot Generaal en Chef vande Armée van het Noorden van Spanjen ,en den Generaal deBrigade Lecamus , tot Chef van die Armée, benoemd.

Het Hoofdkwartier van de Armée bevind zich te Burgos.Daar en boven zal aan de Armée van het Noorden, een Inten-dant Generaal, Rekwestmeester of Staatsraad , belast met deOpperdireétie der Adminirtratie;een Infpeéteur tot de Revuen ,belast met het Oppertoevoorzicht over de Revuen ; asrt Audi-teurs van den Staatsraad , een' Commisfaris Ordonnateur enChef, een Ontvanger Generaal, benevens een' Paijeur Gene-raal worden toegevoegd.
De aankomst van den Maarfchalk Besftères , Hertog vanIftrien, heeft alhier de alkraangenaamfte gewaarwording ver-oorzaakt. Zijn vorig gedrag in' dit Land had aller Harten totzich getrokken. Zijne Excellentie heeft de volgende Procla-matie doen afkondigen :

PROCLAMATIE.
Aan de Inwoneren van Biscaijtn , Guipuscoa ,

Alava , Navarre , Burgos , la Montana , So-
rta , Aranda , Valladolid , Paltncia , Léon „
Ajlurien, Senavtnte , Tor» ; Zamora en Sala-manca.

Spanjaarden!
Keizer Napoleon heeft mij het Opperbevel van zijne Armé»van het Noorden van Spanjen toebetrouwd.Het verfchaft mij een groot genoegen mii ten tweeden mak

in uw midden te bevinden. Ik herinner mij met vermaak hetEnthufiasmus en de gevoelens die gij voor den Keizer en vooruwen Koning Jofcph betoond hebt, zoo, ook uwen ijver omin de behoeften van mijne Armée te voorzien.
Als toen, waait gij vol van vertrouwen ,van onderwarping

aan mijne orders , en van ttandvastigheid tegens de vijandenvan de openbare rust. De gemeenfehap tusfehen uwe Provin-
tien was veilig en gemaklijk ; uwe Perfonen en Eigendommenwaren geëerbiedigd ; overal heerschten orde en eensgezindheid.

Thans worden fommige gedeelten uwer Provintien ','■ dóóreenige verdoolde Lieden, lage Werktuigen van de hatelijkedriften onzer algemeene Vijanden, vijandlijk aangevallen ; zijbelemmeren uwe Communicatien, maken de tegenwoordigheideener talrijke Armée noodzakelijk, en verrtoppen voor U alleBronnen der openbare voorfpoed.
Onderfteund de Colonnen die ik zend om hen uitteroei-jen ; gedoogd niet meer dat zij ftraffeloos uwe Steden enuweDorpen naderen j (laat hunne bewegingen , hunne flappenendie van hunne laffe aanhangeren gade,maakt ze bekend, enweldra zullen alk uwe rampen een einde genomen hebben.
Deze verdwaalde Lieden , onwillekeurige fpeelbalkn derwreede Staatkunde van de Vijanden van het vaste Land, kunnen

het lot hetwelk hun wagt, nog voorkomen; ik bied hun ver-gifnis van hun voormalig gedrag aan. De Militaire Comman-
danten hebben overal bevel om hunne onderwerpingaan te ne-men ; zij kunnen, met verzekering van befchermd te worden,
naar hunne Haardfteden terug keeren.

Maar, zoo zij aan de ftem der Genade geen gehoor vertee-
nen, zullen zij onverwijld vervolgd en van alle kanten terug
gedreven worden. Van de uitroeijing van alk hunne benden
hangt uwe rust, de vermindering vaa de U opgelegde opoffe-
ringen en uw geluk af.

Ik zal mij onvermoeid bezig houden met alles wat uwevoorfpoed aanbelangt, ik zal zelf alle de verzoeken die grj mtj
te doen zult hebben, ontvangen en onderzoeken. Lieden, uit
Uw middengekofen, zullen gelast worden om mij uwe behoeften
en alle de belemmeringen van uwen toeftand open te leggen :ik zal middelen vinden, om die te verbeteren. Ik zal overal
eene geftrenge Krijgstugt handhaven : niemand, het zij Fransch-
man, het zij Spanjaard , zal ongeftraft den pligt van zijnen
post, noch het geen hij aan den Keizer en aan zijnen doorluch-
tigen Broeder den Koning Jofeph verfchuldigd is, fchenden.

De groote Napoleon wil alk uwe rampen genezen : dat uwgedrag U zijne befchernung waardig make, en maakt ftaat op
den ijver die ik in het vervullen van zijne weldadige oogmer-
ken omtrent U zal doen blijken.

Gedaan in het Hoofdkwartier van Burgos , den i. Februa-
rij 1811.(Geteektnd) deMaarfchalk Hirtog vanlstrien,Opperbevelhebber van deArmée van hetNoorden van Spanjen.

ZWITSERLAND.
BERN den 6. Februarij. Volgens Brteven uit Genève,

zijn alk de Franfche Troepen, die zich in het Walliferland
bevoadca, van daar vertrokken. Behalven cene Garde d'Hon- tion
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%" Den 18. Februarij 1811. is binnen Utrecht, in den
Ouderdom van 76 Jaren Overleden, Vrouwe MARIA BAR-
BARA DES OBRY, Douairière van den Hoog Wel Gebo-
ren Heer Salomo^ loiian Baron vaiv Gersdöivfp.

YSBRAND DE ROCK Jansz.
N. W. BUDDLNGH,

Als Executeuren.

",» Heden nacht Overleed onze waarde Tante, Vrotiwe MA-
RIA HOOFD, Douarriere den Hoog Wel Geboren HeereGYS-
BERT ANTWERPEN VERBRUGGE VAN FRYHOFF ,
in den Ouderdom van ruim een en negentig Jaren, aan een
langzaam verval van Krachten , waar vsn door deze aan
Vrienden en Bekenden kennis geven.

Utrecht CORNELIS HARTSEN,
den 20. Februarij JACOB FOCK,

1 8 1 1. DIONYS OORTMAN,
Executeurs.

AMSTERDAM Jen «o. Fdrunrij ïZtu
B»t. Retcr. na deft Vrede 4 pCt. . . 10 * 16}
Vrijwillige Neg. 179?- (C pCt. . . 13 » 13*
Schuld-Brieven er Losr. 3 pCt. . . S§ * 8fc
Infchrijving op'törootb. ai pCt. . . 8£ a 9
Certificaten van dito af pCt. . . i°| a 11
Losr. 1798 .1790 en 1S01. 3| pCt. . . 9? a 9|
Dito dito 1802. s pCt. . . 13 * t3x
Oblig.Neg.40Mm. 1807. <5 pCt. . . 25 * 25e
Dito Neg. 20 Mill. 1809. 6 pCt. . . 07 a 27J
Cert. Neg. 30MM. 1808. 7 pCt. . . i?l & i8J
20 Taiige Renten 1804. 5 pCt. . , 8 a 8J.
Oblig. Rusland 5 pCt. . . 60J a 6i£

1 Oblig. Weener-Bank 5 pCt. . . aaè a 05^
1 Obligatien dito 4 pCt. . . I8| a ipi
j Certificaten op dito s pCt. . . 15' 1 16
j Certifie, bij K. en V. c. f. g pCt. . . 77 J » 77%.

Obligatien Spanjen 1807. 5J pCt. . -. 18 a 18JI Zweeden. s pCt. . . 36 a 371 " Pruisfen. 5 pCt. . . 5?| a 58J

Wordt geadverteerd dat door mrj Ondergetekende in qualiteit als Deurwaarder der Stad Utrecht, in kragte van de fpecialè
Amor^tif van den Gereete derzelve Stad dato 21. Februaiij '1811. bij Ediae van den Stadhuize te Utrecht (more folito)
Thh aèinHmeerr alfe bekende en onbekende Credieuren en Schuldeisfchersvan ADRIANA LYNDINK, GUILLAUMEPELSrinfnFN LAMBFR^"VANVÊmPEN, SYBILLA VAN WINTERSWYK, ELISABETH MULDER, WILLEMINATOF? AAR.' Wed SCIIEERKENS Mr HfTnDRIK. WILLEM QUALENBRINK, ALIDA KOOPMAN.ANToNYMUL-D?R GERRIT IHAAK"MARIA VISBACH, Wed JEREMIAS TYKMAKER, FREDRIK HOOYK, LEENDERD VAKEYSDENfwjTGER BERKHOF, AN TONETTA BÖELHORST, JOHANNES VAN ODEROM , JANNETJE GIESEN,
MARIAVAN DFR SCHROEF, Geb AISBEMA, MATTHYS LA SONDER, CHRISTIAAN MULDER, JEAN MICHI.SnESVANWEERDEN A VAN LEUVENINCKATARINA VAN BODEGRAVEN, JOHANNA LOUMANea
PETRONELLA VAN KEULEN, omme binnen den tijd van twee maal vier en twintig uren , ten Huize van mij Onder-
getekende binnen Utrecht, in de Romerburgerftraat, Lett. A. No. 346. te doen aanbreng van derzelve agterwezed of
voorn, respective Boedels , op poene als naar Regten. hvvttt.v

Utrfcht den 21 Februarij 1811- *-" J* s. l, s. u x.
** Op MORGENZaturdaV den 23. Februarij 1811. des namiddags ten vier uuren prtecies, zal ten Huizevan George Klanck,

Castelein in 't Keizerlijk Wapen, op'tDoms-Kerkhof, te Utrecht, publiek worden geveild aan de meest-^en genoegbieden-
de verkoet " ~- een nette en weleefitueerde HUIZINGE» ftaande en gelegen binnen Utrecht, aan de Noordzrjde m de He»,

reftraat tusfehen dl" Wal en de jerufalemfteeg; - benevens een GRAFSTEEDE in de Weeskerk;- *ls mede een OBLI-
GATIE eZ Utrecht ftaande op Naam, groot ’ 500 : - : - k n} perCent; - Twee SCHULDBRIEVEN , ten lasten Hol-îand te ftmen^root ’1"co : - :'. S PCt, ; - Een Nationafe LOSRENTE, groot ’ 150 -:-: a 3, perCent; -Endr"fCERTIFICATEN varTlnfchrijving in 't Groot Boek der Publieke Schuld in Holland, te famen in Capitaal/loco:-;-

-a aï perCent; breder bij geaffigeerde Bilktten gefpecificeerd, en nader informatie te bekomen ten Kantore van den Notaria
en Makelaar JOHANNES VALBURG, wonende op de Hoogt, bij 's Lands Kamere te Utrecht.

* * Op Donderdag den 28. Februarij i3n, des namiddags ten vier uuren , zal men in t Gerechtshms op Linfchoten ,
publiek veilen en aan de genoegbiedende verkopen : No. 1. Een HOFSTEDE, met ruim 27J Morgen BOOMGAARD ,
BOUW, WEI- en HOOILAND, onder Linfchoten. — No. 2. Een HOFSTEDE, annex het Dorp Linfchoten, met iss
Morgen BOOMGAARD, WEI- en HOOILAND, aldaar gelegen en 12 Morgen WEI- en HOOILAND in Cattenbroek :
wordende beide door de Eigenaars zelfs bewoond en gebruikt en die verdere onderrigting begeeren adresfeere.n xich bin-
nen Utrecht, ten Kantore van ANTHONY VAN DAM, Schout en Secretaris v&n Linfchoten en Cattenbroek , »de Bre-
gitteftraat, La. A. No. .^4, alwaar de Veil-Conditien, benevens de bewijzen van Eigendom agt dagen voor den Verkoop.

** rOHANNES VAN OLST, Vendumecster der Stad Utrecht, zal, op Dingsdag den 5. Maart 1811. e»
volgende dagen, des'voordemiddags ten half tien, ca des nademiddags ten half drie miren , ten Kantore der Publicque Ver-
kopingen op de Marisplaats, publicq verkoopsn: eene Moderne en Zindelijke INBOEDEL .beftaande in : Ledikanten,
Tombeaux met derzelver Behangfels, Cabinetten, Mahognijhoute Secretaires, Comodes, Tafels, Stoelen .Spiegels met Ver-
gulde en andere Lijsten, Bedden met derzelver Toebehooren , Chitfe, Catoene en Wolle Deekens Matrasfen, Smirnafche.
Schotfche en Hilve fumfche Tapijten en Vloerkkeden, Mangel en Pars; »tem Zilver voorts lafel- en Bedlinnen, als mede,

blauwe en gecoukurde Porcekinen, waar onder Coffij- en Theeferviefen, Glas- en Aardewerk , eu eindelijk Koper- Tin-
Blik- Yzer- Hout- en Mandenwerk , en wat verder ten dage der Verkopinge te voorfchrjn zal werden gebragt. Alles daags
te voren des Morgens van 9 tot 12, en des Namiddags van 2 tot 5 uuren voor een ieder te zien.

"/ Men zal op Donderdag den 7. Maart 1811. des middags ten. 12 uuren priecies, op de Hofftede aan t emd der Ma-
libaan, bij de Gildbrug, buiten Utrecht, publiek verkopen: een extra fchoone Koppel SPAANSCHE SCHAPE N , mitsga-
ders eenige Bastert SPAANSCHE en TEXELSCHE SCHAPEN, beftaande in Rammen, Hamels, Ooijen en Lammeren. Al»
les breder bij geaffigeerde Bilktten omfchreven.

* * Men zal op Vrijdag den 8. Maart 1811, des namiddags,ten 4 uuren precies, ten Huize van Sr. George Klanck, Cas-
telein agter den Dom binnen Utrecht, publiek verkopen : No 1. Een groote THUIN met zijn nieuw betimmerde Heere
Huizinee aparte Steene Koepel, Tuinmanshuis, Loots en Schuur, daar agter, gelegen aan de Zuid-Oostzijde van dé
Maliebaan' naast de eerfte Steeg. No. 2. Een HOFSTEDE beftaande in een Boerewoning met; zijn Koeftal , Zomerbuia
of Schuur en Hooiberg met 33 Mergen zoo WEI- als HOOILAND, onder den Gerechte van Demmerik, en No. 3. Zes en
een half Mergen WEILAND, gelegen onder den Gerechte van Zeist. Zullende de groote HUIZINGE in de Oudmunsier-
Trans, en de HUIZINGE en BAKKERY bij de Maartensdam bij vorige Advertentien onder No. 1. en 2. geannonceerd ,
niet worden geveild " alles breder omfchreeven bij de geaffigeerde Billenen en, nader te bevragen ten Comptoiren van
VLAAR EN KOL en van den Notaris WILLEM VOORSTEEGH, beiden binnen Utrecht.

* " TUT TU? HANn TF KOOP . li Morgen allerbest WEILAND , gelegen even buiten de Catharrjnepoort, aan den
* Tafrtfchen Dffk " nader informatie bij den Notaris P. A. VAN SCHERMBEEK, te Utrecht.
V UIT DE HAND' TE KOOP, diverfe foorten van REIS-RYTUIGEN. Te bevragen bij Hk. VAN MERREBACH.

Mr. Zadelmaker te Utrecht. . ,„„_ , „.«,„„„

* * In het beste der Stad Amersfoort zijn in een fatfoenelijk Huis te HUUR , twee logeable KAMERS voor één Heer
of één Man en Vrouw zonder Kinderen ; addres bij de Boekhandelaars de Wed. J. VAN TERVEEN en ZOON ,
te Utrecht ; de Brieven Franco.

* " TF HOUR, of UIT DE HAND TE KOOP. om met 1. Meij 1811 te aanvaarden . de BUITENPLAATS HOORN-
* OORT , gelegen in het beste gedeelte van het Dorp Maarsfen ; nader te bevragen bij den Keizerlijken Notari»

THs. VAN DER VLIET , te Maarsfen voornoemd. _ .-.-T ."„ -
VOP Zelf'st' te HUUR, met I.Meij of eerder, een zeer Logeabel HUIS, te bevragen bij JACOB YAM

CALKER, aldaar. j-,
" " TOH. VAN DER HEY, Boekverkooper te Amflerdam, geeft heden uit, en heeft alom verzonden:

I. Y VAN HAMELSVELD, hei Evangelie volgens het Oude Testament , of onderzoek, welke kundigheden van den
Godsdienst en Zedeleere de Mtnfchen , volgens den inhoud der Back des O. T. van de alleroudfte tijden af , van
Eeuw tot Eeuw .door Goddelijk Onderwijs gehad mogen hebben. Eén Deel, groot Octavo.

11. JOANNES CLARISSE, Hoogleeraar te Harderwijk, nieuwe of tweede Bundel van LEERREDENEN, groot Octavo,
Van den eerften Bundel zijn mede nog eenige te bekomen. „„,,,„,

111. J. L. EWALD, Huwelijks-betrekkingen, en Huwelijks-leyen, in Brieven, ifte Stuk. Hetwelk als een Vervolg kan
dienen van des Autheurs Schriften voor Meisjes, Vrouwen en Moeders als voor Jongelingen, Mannen en Vaders. Het
\fic en lattfie zal fpoedig volgen.

IV C G. SALZMAN, Gefchiedenis van den Husfaar Zwartmantel, TWEEDE en LAATSTE Deeltje, met een Plaat,
door SMIES en MARCUS. Van het ifte Deeltje zijn nog maar zeer weinige Exemplaaren te bekomen. De TWEE-
DE DRUK daar van , is reeds ter Persfe. 1 _ _

V BiJ H- GARTMAN,in de Kalverftraat, te Amflerdam, is van de Pers gekomen: De tweede Druk v*n^E GEESTDER.
CONSCRIPTIE , of korte doch volledige Aanwijzing van alles wat ijdcr daarbij belang hebbend HOLLANDER , nopens de
CONSCRIPTIE , des Franfchen Keizerrijks, noodig heeft te weten , uit Franfche Wetten opgemaakt. Onder de menigvuldig
allerbelangrijkfte Onderwerpen handeldditWerkje over wiein de Confcriptie vallen enwie daar van bevrijd zijn , hoe deConfcriptie
wordt ingevoerd, wegens de Plaatsvervangers der Opgeroepenen , het vertrek der Opgefchrevene naar de Legers. Van de Re-
ferve, voorrechten van hen die aan de Confcriptie voldoen, het ontflag uit den Dienst. Van de Wederfpannelingen. Boete»,
en ftraffen, en voorts alles wat tot de Confcriptie behoord, 't zelve is alomme te bekomen. De prijs is 10 Stuivers.

* " J. VAN DER SCHROEFF Gz., Boekverkooper te Utrecht, adverteerd, dat bij hem nog maar een klein getal Ex-
emplaren voor handen is van het zoo ftigtelijk Werk : DE OUDERDOM , OF DE ZAAK DER BEJAARDEN .
in XIII Gefprekken, door HERMAN GERARD VAN BREUGEL, oud Predikant te Dordrecht, gr. Bvo. a 56 st. „ Een

Werk zoo goed als eenig in zijne foort, waarin de Jeugd de gronden tot eenen eerwaardigen verflandigen en GodvrugUgen
Z Ouderdom , in de onderhoudendeGefprekken van een Viertal, min ofmeer bejaardeLieden , diedeze Deugden , voor hunne mede

Beiaarden ontvouwen,naar devoorfchriften van hetZaligend Evangelie, kan keren leggen. Den Bejaarden wordt hier geduld in
Z zwakheid en rampen, gevestigd op hunne Verfchuldigde hoop op Gods belofte, gepaard aan eene noodzakelijkezelfverbetering, ia
m de hun door den Heere toegezegde Vrugtbaarheid in het goede, Wijsgeerigen Evangelisch Gekeraart, op datzij , alsLeden van
» Christus Gemeente en Burgers der Waereld, voor hunne meedeftervelingen , bq aanhoudenheidnuttig mogen zrjn. Inzonderheid
„ wordt den Ouden de noodzakelijkheid van de behartiging van hun eigen nut voor hettoekomendLeevea , door denEerw. SchriJ-„ ver aller nadruklrjkst voorgefteld. _De zekerheid der Hemelfche Gelukzaligheid , ftaat hier zoo onwrikbaar, tegens alle
-de openbaare en bedekte belagingen, in haren vollen luister ten toon , dat de minfte overdenking van des Autheurs voor-
» dragt- als 't ware, den gantfehen Hemel voor de Ziel des Christens opent, ZOo als hij dan ook , een.geheel afzonderlek„ en aller belangrijks Gefprek , aan de overweging van den Aart en Natuur der Hemelfche Gelukzaligheid — Ceen zoo zeld-_ faam dus behandeld onderwerp; — dus heeft toegewijd , dat hij zijnen Leezer niet verlaat , voor hij hem zulke-Leerin-
„ gen, Vertroostingen en Opwekkingen heeft medegedeeld , die hem , onder den Godlijken zegen, _aan die allerwenschlrjKite ,
" Hemelfche Gelukzaligheid , deel moeten doen krijgen." Om het gering getal kunnen dezelven mat in-Commisfie gezonden,
maar moeten voor rekening ontboden worden._ ' ; — ' -t

TK ÜTRÏCHT, H DE LEEUW EN COMP.
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